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VOL. 1. PEIT SÉMINAIRE DE QUÉBEC, 18 JANVIER, 1849.,

ESQUISSE DE LA CONSTITTION
DU ROYAUME D'ANGLETERE.

Suite.
Enfin je les ai trouvés........

lorsque je ne les cherchais plus... Des
renseignements authentiques mnt per-
mis de terminer mon article sura Con-
stitution d'Angleterre .

ATTRIBUTIONS DES MINISTRES- Les
ministres introduisent dans les den cham-
bres du Parlement toutes les affires qui
dépendent de la couronne; ils expsent le
tableau des besoins publics, et deiandent
les sommes nécessaires, afin d'y purvoir;
ils sont aussi chargés des dépense publi-
ques, qui doivent être faites et soldées,
conformément à la loi, sou3 la respînsabili-
é de chacun d'eux.

Pour damaurer au pouvoir, ils ort besoin
de la majorité des chambres; s'ils ne l'ont
pas, ils résignent ordinairement, ou bien ils
engagent le Roi à dissoudre le PaIlement
s'ils espèrent qu'une élection générale
leur donnera la muajorite. Quanti il r'agit
de former un nouveau ministère, le Roi
s'adresse ordinairement à un chef de partis
qu'il charge de choisir les autres ministres.

Lgrd Chancelier.-Il a la garde du
Grand-S:eau; il préside, par office, lacham-
bre des Lords, et il a la préséance sur tous
les Lords temporels. C'est aussi lui qui
nomme tous les juges de paix dans4oQLl
royaume, et qui présente les sujets aux bé-
inifices ecclésiastiques dont le revenu an-
nuel est au dessous de £20 st. Au Chan-
celier appartient la garde des enfants, des
idiots et des lunatiques [c'est peut-être
pour cela qu'il est un personnage si impor-
tant].

Il préside seul la haute cour de Chan-
cellerie, qui est le premier de tous les
tribunaux du Roi. Il prononce ses juge-
ments sans jury, et non d'après les lois,
mais d'après l'équité et les lumières de
sa conscience; il tempère la rigueur de
la loi, protège les opprimés, et intervient
surtout dans les cas de fraude, d'accident
et de manque de confiance. On appel-
le de. cette cour à la chambre des Pairs.

Lord du Sceau Privé.-Ainsi appelé
parcequ'il a la garde du Sceau Privé, qu'il
appose à toutes les chartes, concessions
et grâces, signées du roi, avant qu'elles re-
çoivent l'apposition du grand scevu
Un ordre (warrant)de Sa Majesté est toi-

jiotsM nvoyé pour l'usage du sceau privé

Lord Président du conseil.----11
garde sa place durant bon plaisir. SaJ
charge est de servir le Roi, de diriger
les délibérations du conseil, d'y proposer
des sujets de la part du Roi, et de
rapporter les décisions qu'on a données.

La Trésgrerie.---Autrefois il y avait un
Lord Grand-Trésorier; mais depuis plus
d'un siècle, la conduite de la Trésore-
rie est confiée à une commission, compc-
sée du Premier Lord dela Trésorerie, du
Chancelier de l'échiquier, et de trois autres
commissaircs.

Il est quelquefois arrivé que les char-
ges de Premier Lord de la Trésorerie, et
de Chancelier de l'échiquier ont été rem-
plies par le nême homme. Le Lord Tré-
sorier a la nomination de tous les employés
dans la perception des revenus de la cou-
ronne, et de ceux qui rapportent au trésor
les biens provenant du droit d'aubaine ou
de la confiscation. C'est lui qui affer-
me les terres de la couronne.

Lo Chanoelier de 1'Echiquier eet
chargés d'une manière spéciale, du re-
venu et des dépenses de la nation. Il prend
ordinairement l'initiative parmi les mi-
nistres à la chambre des Communes.

Les trois secrétaires d'état.---Le Secré-
taire d'état pour le département de l'in-
térieur a 'administration et le contrôle des
affaires intérieures du royaume; il donne
des instructions et des ordres aux Lords
Lieutenants, aux shérifs, et autres magis-
trats ; il met à exécution tout octroi, par-
don et ordonnance en matière civile de
toute espèce. Le secrétaire d'état pour les
affaires étrangures est chargé de toute
correspondance et transaction avec les
gouvernements étrangers. Le secrétaire
d'état pour le département colonial a la
conduite de toutes les affaires relatives aux
colonies de la Grande Erctagne.

L'amirauté.-Il est rare aujourd'hui
que la surintendance de la marine soit
confiée au Lord-Grand Amiral ; un bu-
reau, composé d'un premier Lord, et de
plusieurs membres subordonnés, exerce
cette fonction. Il examine et juge dans
toutes les matières qui se rapportent à la
marine, donne des instructions à tout le
service naval, et porte sa surveillance sur
tous les tablissem cUts de la marine mili-
taire et marchande.

Ministère de 1846, et salaire des mi-
nistres e - G
Lord Cottenam-Lord Grand

Chancelier, . . £ 14,000
Lord John Russell, prerpier )

Lord de la Trésorerie,
Sir George Grey, secrétaire du

département de l'intérieur,
Vieomte Palmerston, affaires £5,00;

étrangères,
Comte Grey, secrétaire des

colonies,
Mr. Chs. Wood, chancelier de

l'échiquier,
Comte d'Auckland, premier Lord de

l'Amirauté, £4,500 .
Marquis de Landsdowne,

Lord président du conseil,
Comte do Minto, Lord du

sceau privé, y £2,000 ;
Sir John Hobhouse, Prési-

dent du bureau du contrôle, J
Thomas Babrington Macaulay, Paie-

mattre général, £ 2,500;
Lord Campbell, Chancelier l

du duché de Lancastre
Comte CarlealeBois et Forêts.

Marquis de Clarincarde, £2,580;
m re générale des postes.

r 1. Rox Maule, Secrétaire-
pour la gueire. J

Bon. Henri Labouchère, Prédident
du bureau de commerce.

Sir William M.SomerviIle, secrétaire
pour l'Irlande,

( Duc de Welling- )
ton, commendant
des fordes.

H Camte Clarendon,
Hors du.< t.rd lieutenant .£520000

ministère d'Irlande,
Comte de Dalhou-

sie, gouverneur-
tde l'Inde. J

Qu'on ne crole ras, en voyant figurer
ces milliers de louis, que les charges
ministérielles en Angleterre sont large-
ment retribuées. Il faut se rappeler
qu'en matière d'argent tout est relatif
au pays, et qu'ainsi ce qui serait un
salaire exhorbitant pour les fortunes
du Canada , n'est qu'une faible somme
pour ,un lord anglais, qui possède plu-
sieurs mille louis de revenu ; de sorte
que, si l'on excepte peut-étre le Llord
lieutenant d'Irlande , et le grand Chan-
celier, qui perçoivent d'assez jolis émo-
lumens, les autres places ne peuvent
que bien rarement tenter par l'appat
de l'argent .

Fin.
N.B., Par une erreur typographique,

il y a dans le septième No. :" Irlande, un
représentant pour 79,000 âmes" il fant
lire " pour 76,000."

No. 17.



Il a été imuprimué aussi à Iflen utuiversi- "Commo, nous touchons encore, quau.i
tés d'Oxf'ord et do Cambridge anvoient ,~ ;I àIc fondationl do la province, qlue
chacun un membro raux coinfluncle il is quelques unis mome, qui vivAnt on-
flut :" envoient chacun deux membre% If core parmi nous, ont vii le premier
CIuS Communes.» rno <CGv?ýq%%e, out entendu parler ceux qui Plit

PLAN GÉNÉRAL DE L'ESTAT
PRÉ~SENT DES MISSIONS DU CA-
NAD.& FAIT EN L'ANNÉE 1683.

[suite.]
CiIAstsÀEu-IticiiEsn. Le Chansteat-Ri-

cher est distant de Québec ce 4. lieutes
et demie et a tino lieute dl'estenclue de
chaque costé, il y a 36 fumilles et 279
flms, M. -lis-- est bastie de pierre, Ion-
guc (le 60 pio.' i, large de 30, dédiée .1
la Sainte V ierge sous le tiltre de la Vi-
sit-ation.

AxanGAunux. 'Ang-Garienest
distant de Québec de 3 lieutes et du.
Chansteatn-Richecr d'une lieue trois qu arts
et contient tcois quarts de licite de clia-
que costé; il y a 31 famwilles et 226 â-

mes; l'gieest hastie (le pierre , Ionl
gue (le CO pieds,
aux Sâinti Auiges,

D.C L'ISLE

large itc 30, dédiée

sans presbytnire.

ST. L.AuRtE.T.

(ORLtAINS.)
L'isle St. Laitrcnt est distante. de Qué-

bec de deux lieues et contient sept li-
eues de long et quatorze (le tour et est
habitée des deux costés. Le costé dii
nord regarde la coste de Beauprù et J'an-
Ira cestc. les terres du sud et est des-
1Servie lier doiu-, prestres.

[Il Continuer.]

Nous avons cru fatire plaisir -à la gran-
ae niaJorité dIe tics lecteurs eni leur <ton-
nant l'état des cures eni 1693 dont nous
avons commencé la1 publicatioun dans no-
tra prtc-.*-zent numéro. Toutes ces par-
tictilarités sur notre pays sont d'autanit
plus intéressantes et plus imuportanxtes
que nos histoires gardent à ce sujet lin
pins pxofoÙad slenlce et que tiles les
paraiss2s pourront voir par cet élat gzea
ce qu'elles étaient autrefuis.

A propos de cetto vieillerie, noons pren-
drons la liberté de dire, en pasaînlt, unl
mot sur notre trop liugna indifférence
pour conserver ce qui -regarde l'histoire
,de noire patys. Nous nie saurions mieux
£tir,- que de copier les réfli-zions que
Laisait en 17S6 Mr. T. L.. Bédard, Ptre.
dil Sé-minaire, crn tête d'aui MZnUVscrit
précieux qu'*il transcrivait pour le cou-
ucrvcr.

Vui, on se persuade sans façon qu'il en 1
'sera totujours de mômne. C'était mussi é
le sentiment dle nos bons pères et cil
conséquece ci na lg ,c o né- 8

"glige toits les *Jours dec tenir aete les
"faits dans les formxes, oi si onci C

d<resse, out qu'on cil trouve de dressés,
fquel cas en fiuit.onil Oin les laisse pé-
rir, on les brûle, on les donne. . . .t

<' Nous y Perdrons Cependant plus que
nons nec croyons, et par îi-licr, les .

"remèdes ne seront plus de saison quaind
"on s'apercevra dut mal."1

M. le Stupérieur est pairti hier matin
pouir l'îE Jésus , où il doit passer le
reste dIe l'hiver.

Premiers.
RuîltTogravs.

Z. Vèzitn, en aiiýpZlficatiot.

Jos. Catellier, en arnplificatirn.

Tnoisitis.
L. ]3caudet, en arith»uitiquc.

QUATRnut.'îs
A. Thibaudenu, E. Jialaire et J. Matte'
cit vcrs.

Cwyauitiir.
N. F rancSeur et IL. Alicyn, eni thè me.

N. Lturoehellc A. Garneau et N. Hardy
eni vcrmsin.

NOUVELLES D'EUROPE.
LEr. PAPE. - 01n lit dans Z'Erc

Nzouivelle du 15 déc :une lettre de Mont
pellier nous donne l'aý-siurance que Mg-r.
l'Evêcque de Masiea reçu la toit-
velle très-positive de l'arrivée du S. Père.
Le Prélat eni uiit informé zon collègue
de Nites.

Le 10 déc. Pie IXa adressé au gén
Cavaignec une lettre quiicontitent le pas
sage suivant:

M. le général,
" ncoeur éprouve le besoini de

vouis assurer dle nouveau que l'occasi-
oil favorable ne manquera pias de se
présenter où je pourrai répandre de ma
propre main sur la grande et généeuse
fatmille française les bénédictions aposto-
liques.

'A G:altc le 10 déc. 1848.
4Le pape Puir lx."

Aut reste, il paroit certain que S. S.
n'avoit pras l'intention de séjourner à Gatc'e
et que c'est le retard Seul dl, Tinre à venir
1

'y chercher, qui l'a forcée à y accepter
l'hospitillité du Roi de Naples.

Leo S. Père était tourmenté de la pou-
aéo d'être obligé de quitter :Romne, lors-

1u'il, reçut do l'éveque do Valence une
ettro où ce prélat le suppliait do de.
ieurer ferme dns l'adversità et dc se
pré'parer aux nouvelles épreuves qui pour.
nient l'assillir. Avec cette lettre î'12.
'éqîte envoyait tin saint ciboire, le mêméie
~crivait-il, que le Souverain Potifie Pie
e'I qvait porté- avec liti danîs sesdloilotureil.
?S pérégrinations. A in lecture de petto
ettre, et à la vite (lii ciboire , le S. Père
rut recevoir tit ordre du ciel pour quitter
[tlitne et suivre les traces au Pontifl,, soli
rêdéc esseur. Blejetant donc tolite hôési-

ation et ayant pris sa résolution, il se ren-
dit aux% instances que, depuis plusieurs
ours, titi lisaient les ambassadeurs
étrangers.

L-3 6 dézcenzlre, il y a eut une réunion
(le cardinaux à GaétC près du S. Pre %"a.
talent présents L L . E E. Lanîbruisehini,
Macehi, Antonelli, YIizzardclli, Patrizi,
àlatteY, Altieri, Asquini, Ostinli, liane,ý

aGnfiano, Ugohli, Gazzoli, Mtaï, Piccolo-
inini, Cassano-Serra, Cuafaff, Truetto,
Riario-Sfory.a et Bofoitdi.

Après la réunion, les cardlinaux Maechi,
Cassano-Serra et Gazzoli ont été remercier
le roi dle Naples (le son hospitalité.

Le Saint Père a falit venir à Gaiëte les
ornements pontificaux afin d'y célébrer
les Rutcs de Noël.

Le 8 déc: ap>rès une salve de toutes les
batteries et dles vaisseaux, Sa Sainteté
s'est rendue à la Cathêdnilc avec lcs car-
dlinaulx Machli et Antonielli. Elle a été
reçue à l'entrée (le l'église Imr l'ÉÀvêquec
de Gnte et soli Chapitre. LeSaint Père
a cé-lébré le Saint Sacrifice et a donné la
commufnion atil Roi, à la1 Reine, aux Prir.-
ces et Princesses, à quclqu's membres
dit ro-ps ciiplotr.atiquc et à uin grand non.-
bre <le fidèles.

Après la iltss2 S. S. en a entendu uine
c2de; puis elle est rncntée au balcon dut
palais épiscopal et adonné la bénédiction
pontificale.

Le 12 décembre, le Saint Père était
toujours à Gaëte, et sa santé était excel-
lente. il a été tenu la veille un consis-
toire eû ont été préconisés plusieurs Évè- :
ques de diverses natioî:s, entrte aintres
ceux d'Avignon, dle Troyes et de Digne.

L'Estafrte annonçait, le 24. décembre,
que la France, l'Autriche et Naples sc
sont mises d'accord pour rendre aul Pape
son pouvoir temrcocl.

Las tro's puissances cnverraient alter-
nativement des troupes qui tiend-aient
garnaison, à Romne.

Fr tàcE.-ZCaÎioe du~ Président.

Louis Napoléon Bonaparte, 5,534,520
Général Engénfo Cavaignac, 1,448.302
Ledru-Rollin, . . 371,431
Raspail, - .- 3,6



Lamartine. . 17,914
Gânôéral Changarnier, 4,687
Voix diverses, . . 12,434c

7,426,25x2
Blullctins inconstitutionnels, 23,219

Total, 7,449,4.71
Dans; sa séance dul 20, l'A1ssemblée ne

tionale ayant adopté i luimiiité les con-
clusions de. la commission dei vérification,s
son pyésident, el. Marrast, après avoir
reçu lu. démission en masse des initrcs,
Ct celle dul général Cavaiguine, a pro-
clamiié le citoyen CalsLusNplo
]3oniaparte «Président de la République
française depuis ce jour jusqu'au 2e. di-
manchec dc mai 1852. Alors Louiis-Na-
poléon est monté à la tribune, et, après
avoir entendu la lecture do la forrmule dut
sermnent, a dit, en étendant la main: - iJe
le jure !" Il Nous prenons Dieu et les hoin-
mes à témoin, a repris 1M. Itlarrust, du ser-
nient qui vient d'étre prêté."

Le nouveau rrésidcnt a cnsuite Ilu tit
discours très-conivcnablle, où il dit, entre
autres choses: ."IMon. devoir est tracé, je
le remplirai en homme d'honneiu:. Je
verrai (les ennemis de la pattie dans touts
c.eux qui tenteraient de chianger, pair des
voics illéaales, ce que Ji F rance entière
a établi.

"LaÀ conduite de l'honorable général Ca-
vaignac a été digne de la loyauté de
son caractère et de ce s2nt.iment dui de-
voir qui est la premier.- qualité du chef
d'uin É1t.

Nous avons une grande mission à rem-
plir; cecst (le fonder une répuiblique dans
l'intérêt de toits, et lin gouvernement
juste, fe~rme, qui soit aimé d'lun sincère
amour du progrès, sans être rêactiun-
naire ou utopiste.

iSoyons les hommes dii pays, non
les hein.rncs d'un parti, et. Dieu aidant,
nous ferons du moins le bien, si nus
ne pauvons faire da grandes chose."
(Vive la république!!

Puis il est dcscendin de la tribune,
et a été présenter la nmaini au géné-
rPl Cavaignac, qui la lui a serrée cor-
dialement, au muilieu des plus vifs ap-
plaudaissements.

Il est sorti alors (le la Selle, accom-
pagné des membres du bureau dési-
gnés d'avance. Il portaiL ir habit -ho-.r,

la rosette de représentant, et la pla-
que do gra-croix de la Légion-zl'hion-
noeur.

La garde nationale et la troupé de
ligne, qui firisaientila haie, ont rendu les
buonneurs, sur son passage, u nouveau
Président, et les tambours battaient aux
clianips. Le canon des Invalides se faisait
aasui entendre.

et. Louits Bonapar~te est monté dans une
roituro qui l'attendait à la. grille dut palais
t a été rteonduit par la députation de
'assemblée, dans d'autres voitures, jus-
îulati palais de F*Élysée national, où il à'est
iistalléý à cinq heures dut soir.

Le leiidI-mini, le général Cavaignae.
ui a laissé sa carte.

MAilii.utre: français Oaiton ]3a:rotprê-
Ment et à la justice; Drouyn-dc-Lhuys
affaires ê-tran--ères; dIo ralloux, iinstruic-.
ion publique et. cultes; LMon de Maie vil-

te, intérieur; Bixîo, figriculture et coin-
ence, Léon Faucher, travaux publics;

le gên: Rutllière, guerre; de Tîaey, inari-
ne; Passy finances.

Le Maréchial ]?ugcziud n été nommné
Commandant en chef de l'armnée des Al-

lie e Général Changarnier réunit au
commanldenant en chef de la garde nati-
onale celui de l'armée de Paris

Le Col: Rebillot est nommé préfet de
police.

L'ex-roi, aujourd'hui le gemi. Jérôme
Eonuparte a été normml, gouverneur des
Invalides.

L'Arclievêque dle Paris, du consente-
ment dles curés Deglierry et Peletot a
déterminé de faire quatre paroisses dis-
tinctes dans le territoire où il n'y avait
jusqu'à présent que les curcs de la Mag-
deleine et <le S. Ilochi.

Ila aussi organisé l'ofiicialité- diocé-
«mire par uit mandlement du 5 déc; il
devait l'installer lui-nième le 20. L'abbé
l3uquet est nom'mé cffieial.

Le 18 dée. le crcle Caiolique de Parie,
sous la présidence cIe Ml. de Mlontalen-
bei-t, a udopté tin projet d'Adrc&c des~
G'atli&liqucs dc F rance d & Sainteté. Voici
quelques passagcs de cette adresse, qui
a-voit déjà reçu beaucoup dec s:gniattures.

"Très-Saint Père,
Le monde catholique a, frémi d*ine

donlotirecuse inudigntionm cii apprenant l'ut-
tentat que Bomne a vut s'accomplir cuin-
tre -Votre Saineté. Puisse l'unanim.ité

du sentiment publie porter quelque con-
solution au coeur de notre Père bien a1i-
mé.

"lLe suprême pontificat et le principat
sacré formaient à Borne une union glori-
euse et nécessaire ; car il est boa qu'il y
ait, dès ce monde, un trône où le prince
soit un père, tin Etat où les hommes soient
moins ties sujets que des fils!

"tCette union, scellée par les siècles, des
insensés cnt; juré de la briser, ils l'ont juré;
mais leur mauvais dess3in périra!

"tTrès-Sant-Pè%re, c'est notre espéran-
ce; mais si elle ne se réalisait pas, vos
fils de Fran-le vous crieraient- Venez à
nous! ou pltitôt. Nous -çoieî, nous, noa bras,
nos biens, nos vies! FParlezTrés,-Saint-

Père, nous attendons probternés dlan-%
notre douleuiraux pieds véumérté% du Chief
visible (l 1e li, épouse dit Christ,

leCatlmolilut S, nous sommes prêts à voit
suivre, comme rierre ii.;vit le E'cigrctr
Français, nous voulons maintenir Ila fon-
dation de Pcepin ct dle Chiarlemrgne. C'(cnt
la traLdition franraisJ ! La papauté, à
Rine, ce n'est pas seulement l'Italie, cest
la Chiré tienté-!

RoMNi.-L.es Chamnbre.s Romaines; a-
vairrnt nonmmé une députation cmoé
<le «MMil Fliseoîii, l'alstbù Nizzi, le lirinco
Corsini, Pioni et Arni êhIi, qui a été à Ctl4Re
pour engager le Souverain Pontife à re-
tourner à Borne; mais elle n'% pas été re-
çue.

Le Pape lin a fait répondre à la fron-
tière qu'il avait p.ourvu aux afihircs de
l'Etat, par son bref du 27 Nov, et qu'il
appelait la miséricorde céleste sur la tête
de ses pecîîple,.

Le 29 Novembre, Mamiani a adressé
une note aut corps diplomatique où il sel.~
force de jtistifier sa. conduite.

Le 9 Dée., le général Zuecchi était encore
à Bologne à la tête destrupsQeqn
jours plus tardil est parti pour Gante avec
le ilrquis de Bê vilacquu.

Le 18 Décembre, à la suite <le dé-
nuonstratioris populaires, le ministère MAa-
miaîîi a donné sa. démission , qui a été
envoyée à Pie IX. Il s'est organisé, dit
ont, une jumnte provisoire, composée dle
G'or.ini, Z'ýicclýini c ('aiarata. ltkis Zue-
chîiai, sénîateur de pologne, a refusé
cette chiarge.

Suîjssr.-I.e prisonnier (le Cbtillcn,
Mgr. Et. M«nrilley, Évêque de Lausan-
nie et (le Génève a éti mis on libertéý
le 14. dléc. Le corseil d'État l'a fit
conduire hors du territoire <les Cantons
et le prélat a proteste conxtre cet exil
violent par écrit, cunmno citoyen saisse,
conmmle cathlique et comme LEvèqtie.

Il s'est retiré au chàteait de Divon-
ne cil France et y reçoit les hmmnag"s
dle tous les cathioliques.

flnrxniLI.Es.-Lcs É~tats suivants doi-
vent envoyer des représ2ntants aux ce-qa
férences (le Bmuclles plour le règlement
dles afErires dl'Italie. le Pieimont, la Tos-
cane, l'État Romain. apis la France,
l'Angleterre, et l'Autriche.

ABOLITION-4 DES MONASTlRE S.
EN ANGLETERRE.

Auijouird'huiii que les hicrrem'rs del'in-
diýgence et dle la pauvreté Sc font sen-
tir pres,-uc- partout, et que dcs, protes-
tants mérie dle nos jours déllorenIt la
perte des nmibreuses commurauités ;-cil-
geuses qui ont illustré l'Ageerjose
me flatter que l'n ne mie savra ],& rau
'vais gré si j'rntcipretid- (le dire quiiquait



chose stif lahiiiuîîi (des na4>m.st<ère en

Avanut lit déelîrit ion de lit supirématie
du lai dAîîletereCrornwtl , l'uni des
ntrslesi lus oujieiiK de Henri

\7III, avaîit pirni que cette déclaration
mnettrait à lit disposition du1 Roi toutes
les possez4i(on. tleq ékîblisuîîwnts mnotas.
tiques, ce fifill i-t-éuertue't ai ait aussi
é*té prév~u igir l'év-éqîî' tie Paris, qui avait
p'rédit quie, ý,le c:,rklinsil d'York Ver-
Lait la fi n li t l'oi, la1 spoliauitwî
lut clergé suiivrait Mt disgrâve, sa îîrédic-
lion aie turdu pias à s'accomiplir.

Encouragé par l'cxenljîle récent de
l'Allemagne, et patr le succes do ses con-
sjeils auprès dut monarque, dont il con-
inisscait fort bien les penchants, Cromweli
prit sur lui (le proposer l'abolition des
monaostères. Soit projet fut nîprou vé
Iir le Roi, également avide de riches-
ses et (le pouvoir, pair les Lords qui se
promettaient une part considérable dans
ses dépouilles, et piar Craumer, l'un des
p lusechauds partisas dec lit nouivelle doc-
trie, (lui voulait, eii les dépouillant
assouvir sa haine contre les Méenseurs
de l'anefrnnoe foi, et donner tini nouvel
élan à son pairti nais.,ant. La conduite
(le lopéêrationii lt confiée à Cromiwell,
qui entreprit de jeter sur l'injustice de
.tes procédé-; le voile (le la piété. Le
--hef de l'église, fleuiri, ordonna donc
la Visite dle tousq leq iliontîstêres. Oit
chloisit polir ert effel les commisaires
prrii les clients de Cromwuell, et on les
envoya4deux à deux dans les districts.'Lrs
instructions qu'oni leur donna, et qu*on
euit soin <le tendre piubliques, nie respi.
raient que lu piété et la religion, et é-
taient modelées sur celles des légats
et des évêques, dle -sorte que l'objet de
Ilenri ne partit nuN yctix des hommnes
qui lie jugent que pacir les ailpaîelnces,
qu'un aicte (le religionî, :uisiiré par le dé-
sar de réformier les mionastères. 'Mais
outre ces instrucetions puliquies, on
dlonna niix voinmissoircs (les ordres se-,
crets: ils devaient v'isiter d'abord les lie-
tits couvents, (on appelait ainsi ceux
dont les revenus annuels n'excédaient
pas 200 livres sterg. ) solliciter les dirce-
tturs à livrer leurs Possessions aut Roi,
et îsils rencontraient dle lia résistance,

bre de directeurs des gruad4 muofast4ro
qui siégeaient dans la chambre des Lordu,
et qu'ils auraicnt été en état de se dé-
tendre, si out eût porté des acc:usationis
colzîreceux, oi lcurdoîînadegrunds.logcs
sur leur régularité, îaidasque, profitanit
de Ilabsenlc dles aibbés des4 petits mottas-
tzres, on1 les représenta comme livrés à la
pairesbe et à l'illmnoralité. Outre ces ini-

lusesftesi.aiosquselques-uns einploy-
éreut toute leur éloqtetnçe à mîontrer qu' *il
était tie la Plus$ grandel illiprudene Je
laisser subsi.ster ces coinmîunuutés, où l'on
jîréteiiduit que régnait le crime.

Eu conséquence, la 4 Murs 1536, ont
présenta uit bill, et oin pressa soit adoption
dans les deuix chambres; il pixLsa, non sans
de grandcýs oppomitiuaîs, dan3 la elinaîîîhri,
des Comuîuînes surtout, out il semiblait
être r( fêt, lerk(lue le lloi fit dire îIr
untiti oyé qu'il prêteiduit que le biîll
pIss&ât, ont prendrait quelques-nes de
leurs têtes. 6-Ce bill donnait nut Roi et
à ses lîéritieàs tus les monastères dont
le revenu net niexcédiait pas 200 livres
pair année, naisi que toutes les propîrié-
tés réelles et personinelles qui eni dépen-

daezt;<lsslvitenviron 380 conmunau-
tés, et ajutait 31,000 livres aut revenu
alnuel (le lat eearoiie, outre la Saisie ne-
tueclle dec 100,000 livre.îen argent, vaissel-
le et joyaux." Le bill pnssè, oit nommua
des coiiiniis-.qires rotir le mettre à exù-
cution. Cuule ce statut laissait à lit
dispsi tion du R4>i lu pouvoir de rétablir
les monastères de nouveau, pluis de cent
coniiiiautês obtinrent unt repit à leur
destruction par la protectioni, de Cromnwell
et des autres visiteurs, protection qu'ils a-
elictaient par d'énormes aornines d'argent.
Quant aux monaustères supprimés, les di-
recteurs reçurent une pensioni à vie;
ceux des nmoines qui iî'uvaicnt lins at-
teint vingt-quatre ans, fuirent ielevés de
leurs vSeux; p'armîi les plus âgés, les lins
se retirèrent danîs <les monastères plus
grands, les autres s'attachèrent à Cran-
mer oit à Cromnwell, q:uj disrcsèrent de
leur tiort. Mais le sort des religieuses
fut le plus malheiireusx; on ne leur don-
na qu'une seule robe, et ont les jeta sans
autre secours dans les hutards du mon-
de, où elles ne durent subsister que par
la comumisération p.ublique.

ils drvaient prenidre tles informations Z. V.
sar chaque comîiuiiauité, afin <le rendre [A r.onti;zticr.]
s il était possible, leur supprcssion moins.
injuste. 'a1gré tOas ccsj stratatgè-mes, les

ciiei urent très peil de succès; et Dr,,Ts tirs E'rATrS-uxs, N 2846-
1quuoîql.C penudant tout uit hiver on nel .Sur tuus les Étaits q~ui coml'oscnt, l'b'-
pîut obtenir que la rèsîgnation de cinq mnu 4 n'ont point de dettes, le New-
niisons, cependant on ne se décourag--a Hamupshire, le Coninecticut, le Delawvare,

pas. Chi réunit toutes les informations et la Caroline du Ni»ord. Ia Pensylvanie
que l'on avait prises, ct oitcei fit un rap- est celui qui doit le plus .40,739A577$.
port général que l'on présenta titi Parle- Celui qui doit le moins est leNew%-jer-
r..,nt. ' mne ir. ... -i granju ne.m. S-vy: 55,5.116 e. Let. dettes de touts les

tit caiuaenbju se montent à# * ff
827 0 qui, ajotot à la dtt de Ikiat

fédé ral * 24,256,495 fait un total de

19 Janvier.- Chauubrc dt2s Contiu-
ties, 1265. Ua Convention annule l'appel
de. Louis XVI au jpeuple, 1793. D'IUrviL
le décou.vre le continent austral, 18m.

20.- L',Angleterre rconnott l'indé-
pendance des États-Unis, 1783.

21.- Expédition, à Roule, des bulles
de Mgr. Briand, 7e. évêque de Québec
et le premier soas la domination an-
glaise, 1766. -Sacre (Io Mlgr. Lartigte,
comme évêque dct Tvlmecsse, à Mont-
réal, 1821. Lotus XVI décaupité, 1793.

22.- Défaite et capture du gétéraI
Winchîester, près dit Détroit, 1913. Mort
de Guillaunme Pitt, 1806.

23.- Inenîdie dit chiâteau St. Louis
[bâti en 162.41 1834.. Occua~tion de Na.
pies par les Français, 1799. Pne Vl'i vur
de F-ouit nai.bleîti, 1814. Otuvrrture de
l'église françeise, à Paris, 1831.

24.- Mgr. dec Laval se démet de PL'i
vêchê de Québec, à Paris, 1688. Prise
de la Guadcloupe, 17i9.

'15.- Sn%.r do Nîn. dc St. Valuer, 2d.
évêjsîe de Qîîéboc, à Paris, 1688. Sacre
de Mgr. rlesim, comme évêque de Ca-
liatîte et coadjuteur de Québec, 1801.
Prétendu cou-orda-t de Fonteinebleau en-
tre Pie VII et Naipoléonî, 1813.

Que <le coqmil, dans voee vie,
Mnsie;ur Its.vî'in sM vous compter t

-Morbleu, cesser de plisanter j
Un railleur m'Webaatff la bite.
-iés bien,! -nit ; je eh.%v,e de sîyc;
Déridez ce front miécontcnt':
Que de coquins dans votre ville,
Monsieur Barpin, eu vous copuutint!

Le mot de la dernière charape t*t fostguexx.

A NOS AB0N1S.
Nous croyons devoir rappeler à nos

abonnés que nous soînnies rendus aut
second semestre, et que nous en attendons
le paiement avec d'autant plus d'impatien-
ce que notre coffre-fort est ptLspauvre.

CONDITIONS DE CE .IOUtNAL.
eAbeille pairait, autant que Possible, une

fuis pair semaine, pendant la durée de
l'année scolaire. Le prix de l'abonne-
ment est de 2.9. 6d. par année, payable
d'avx uîce par moitié: lah première moitié, i
la rentrée des classes, la seçoiffle, ait comk-
mencement de l'année. Les Pensionnairr3
s'abonnent au bureau de lAJxIe?, et les
extornes, chez YM.M. Thoinas Ilaimtl *et
Adolphe Légaré. ... ý..

Le rédacteur est Dominique Rtàcino.


